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4.$rconseils sur le choix et la prépara­
tion des animaux et des produits 
agricoles pour l'exposition.

Les animaux, en général, doivent 
être bien propres, bien étrillés et 
brossés Chez les chevaux, 
parfois la crinière de petits rubans 
de couleur pouf donner plus d'éclat,

PATATES—ni trop grosses, ni 
trop petites, bien lisses, sans gâle, 
uniformes en grosseur. Ne jamais 
laver les patates mais seulement les

la-Poeatière.
François, pendant de longues 

heures, avait promené dés yeux 
chargés d’une a imitation aussi pro­
fonde que discrète sur les divers 

on orne produite de l'industrie agricole ..
Maintenant^ une émotion muette se 
lit sur see traits pendent que les 
voix du Lieutenant gouverneur, du 
Ministre de l'Agriculture et de quel • I 
qoes députés proclament et exal­
tent les grandeurs de l’Agriculture. I 

—Eh I François, , loi dis-je, pour 
CHOUX DE SIAM, NAVETS, faire jaillir la pènsée qui tremble-1 

BETTERAVES ET CAROTTES tuit au fond de À physionnomiej 
FOURRAGERES — uniformes en soudainement plus animés,

ment avez vous trouvé l'exposition ?
—Ben I l'exposition, les discours 

ça remonte I Voyez-vous, nous ne 
savioiis pas que la culture était si 
belle que ça !...

François disparut-dans la foule 
sans se douter du brouhaha amené 
dans mes pensées par cette ré-, 
flexion paysanne. Pendant que l’é­
loquence coulait à flots des bouches 
les plus aptes h nous faire aimer la 
terre, j'étdis momentanément dis- 

rouille et têtes sans carie ni char- trait
Une telle démonstration agricole 

“ça remonte”, en effet l'humble 
BETTERAVES—. uniformes en ouvrier des champs, qui ne .voit pas

toujours la nbhlease de ses obscurs 
travaux et l'importance de son mé­
tier.

Ф ,1Cm remèdoa sont fabriquée par

i« doteur

F.Nioolle et івеяШді
V, avec des produits ohimique|^|^raPvM 
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Dr- F. Nicolle
Voilà longtemps, lecteurs, que 

nous vous promettons une.page «- 
gricole. Enfin la voici.

Nous sommeé assurés que nos 
cultivateurs vont être heureux de 
ce petit coin que nous leur consa­
crons. Ils la liront attentivement, 
viendront y puiser des notions uti­
les et efficaces qui feront d’eux de

Iessuyer. REGENERATEUR DU CHEVAL 
Le meillenr remède j.our la gourme, le souffle etc. , ;

Régénérateur de l’Espèce bovine
guérit toutes boiteries, engorgement, crapaud 

Pour blessures,
mal du pis des vaches, crevasses des trayons.

* Weom«- I
Onguent Rouge 

Onguent Noir

grosseur et en longeur, lisses, sans 
I Rêle ni crevasses. Ne jamais enlever 
les petites racines du boot. LES 
GRAINS BATTUS, POIS, FEVES 
TREFLES ET MIL-

..

peignés. Le meilleur onguent pour h picote,crevasses,
uniformesprospères "habitants".

Notre page agricole est sous lal*n 8rOS,eur et “«‘orité. exempts 
compétente direction de M. J. G. І e £гашч étrangers et de graines 
Boucher, B. S. A., sécrétaire de la|de m*DVa,8es berbes, bien mûrs.

LES GERBES DE GRAINS—, 
6 pouces de diamètre, paille aussi 

Nous avons aussi Vheureusel I°ngue 9ue possible coupée an*des* 
collaboration de M. C. Bouchard[“us-des racines, paille exempte de 
B. S. A. de St-Jacqucs.

Ainsi rédigée par des bacheliers bon. 
en science agricole, des hommes du LEGUMES :

4>’-> t
■'! •On demande des agents dans toutes les paroisses. S’adresser à 

Dr. F. NICOLLE, Grand Central HotelSociété d’Agriculture du Comté de 
Madawaska. EDMUNDSTON, ». B.
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Les gens de chez nous, ^ 
iooea près delà mer, demandent tent m 
ment le THÉ "RED ROSE" loraqrta 
tout ce qu’il y a de meilleur.

V» і
Comté de Madawaska, des hom­
mes qui connaissent les ternes del grosseur, ni petites ni grosses, es- 
notre province, les habitudes des suyer sans laver, conserver les feuil- 
fermiers madawaskayens, notrepa- les et s’en servir pour attacher les 
ge agricole ne peut que vousrendre, exhibits.
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”Ç» remonte" les 61m du fermier 
qui sont tentés de délaisser la cul­
ture du sol au profit des industries 
des villes.

cultivateurs, les plus grands servi­
ces. Pendant ces longues veillées I grosseur, longueur et maturité, 
d’automne et d’hiver qui s’eu vien- gées de grains bien droites et régu 
lient, lisez le Madawaska et ins- liferes, toujours enlever la pelure 
truisez vous afin qu’au printemps de l’épi, 
vous sachiez les moyens pratiques 
de travailler vos terres.

Notre page agricole vous dira 
par exemple, quels produits vous 
devez semer ici, quel autre là;dequel 
engrais vous devez vous servir ici, 
de quel autre là ; quelles sont les 
meilleures races d’animaux à éle­
ver et ainsi de suite. Elle vous tra-

BLE D’INDE—, uniforme en
frfran-4 і

X 1. "Ça remonte” nos populations ru. 
raies qnef le luxe des grandes villes 
fascine et attire trop souvent 

“Ça remonte” lès mode.tes apô 
très de la cause agricole, les promo 
leurs de la culture moderne contre 
l'entêtement et les préjugée de la 
vielle routine. C’est un bonheur 
d’entendre proclamer que l'agrieol 
tare, la plus progressive de toutes 
les formes d'exploitation, n’eut pas 
un vulgaire métier, mais un art 
une science, une industrie des plus 
dignes d'intérêt...”

"Çaremonte" noeflled'habitants] 
au-dessus de і'abjection dont on al 
entouré trop souvent leur originel 
dans certains milieux profession-1 
nels. et édueationnels.

"Ça remonte” les brillants élu- ï 
disnts dè nos collèges fascinés pari 
la terre, de leur prouver la noblesse] 
de la profession agricole 

“Ça remonte” les étudiants de] 
nos écoles d'agriculture dan* l'ssti-j 

me qu’ils doivent avoir de leur pro IL 
tension, en les vengeant contre les II 
critiques malsaines et le dédain sys-jl ' " 
tématique des enraciné» des prati-jl 
ques anceecentrale». ; ||

“Ça remonte"... lea cultivateurs I 
de progrès qui voient leur efforts II 
couronnés de succès.

“Ça remonte” toot le monde jus-Il 
qu'au Grand Pourvoyeur du painll 
de rhomunité dont le cultivateur fl 
est le coopéraient le plu* actif, leffl 
plus zélé, le plus distingué.

'Ça remonte”... Il faudrait uti |l ” 
User plus souvent la marvailleuseII 
puissance de es remontoir, et lesjl 

expositions locales devraient sell 
multiplier. |

4 1 - à

- It CAROTTES—.comme pour les 
betteraves.I CELERI—.toujours conserver les 
feuilles. Le céleri le plus blanc est 
le meilleur, ne pas couper les raci­
nes.

4

II 4CHOUX — uniforme, durs, les 
plus gros.

CITROUILLE— la plus grosse
I Le CAFE "RED ROSE** eatem

П dépote complètement et
r:~- -li; iüXI-j...

«h .cera des méthodes, un système, des 
principes qui feront redoubler le |efc s P*08 ferme.

OIGNONS—uniformes en gros­
sir Voici l’autc 

tourne qui fait 
cat sombre.

Le ciel a pe 
rées et brillant 
de gros nuage 
là haut des pr< 

. U coleil n’i 
coutumé ; il est 
ж lea beaux ji 

La nature si 
m de charmes i 
nous apparaît i 
privés 4e pat ut Rutila 

Me champs int 
beaux M leur < 

Les forêts sa 
tairee et glacées 

Les feuilles s 
bits et*'en voa 
capriçMu veut, 
mourir cous nos 

Pauvres fenil 
foie qua je lea «t

*
t revenu de vos terres. І

Parfois beaucoup de nos fermiers |seur’ ^ur® bien tournés. Conser­
ver les tiges et s’en servir pour lesI croient tout savoir. Certes, on sait 

que les cultivateurs du Madawaska ‘‘^•cher.
sont industrieux et connaissent leur ** AN AI '—comme les carottes,
affaire, mais on ne sait jamais tout. POIREAUX—commeles oignons.
Aussi notre page agricole pourrait TOMATES—uniformes en cou-
devenir un foyer de lumière pour leur et en grosseur, ferme et sans 
nos cultivateurs, et leur découvrir | taches. Se présentent bien dans une 
de précieuses révélations.

Pour finir, je veux vous rappor-1six exhibits, 
ter un fait.

"Oî(j U ‘■'i -

EBHVNBSTOH, I, I,
Lis J *t 4 Octobre
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1ERE EXPOSITION ANNUELLE
Du Comte de Made week*

Ouverte a
Toutes les Sociétés d’Agriculture du Comte

,4 \é
petites boîte pouvant edhtenir les

I&-JD t,
Tous les autres produits ne né. 

On sait que l’année rçn fut plu-1 ceasitent rien de plus spécial que la 
tôt défavorable aux fermier* : mai | propreté, 
grès récoltes, crise industrielle, peu 
d’argent en circulation, etc.

vrai"1 "KN apportez jamais PLUS ou 
MOINS d échantillons que la quan* 

Pendant que tant se plaignaient, tité demandée dans le programme 
se lamentaient ainsi, un cultivateur Autrement voa produits seront mis 
bien connu du Conté fait une vie
heureuse et abondante sur sa terre, | Une collection de légumes conais- 
et en plus retire de ses produit, 1. te dlne „„ ærortimeÜt aussi corn

•fi'pZ"'-'*“>■« ч~ p-ted.,™,.,*-
mec que l’on récolte sur la ferme. 
Les échantillons apportés doivent

t
■■ lè m

hors de concours. r
>1

H
gH■ » ®: rftVK);Cultivateurs, voilà qui vous sou­

rit, n’est-ce pas, mais voilà aussi... , .
qui vous démontre ce que peut la être différente de ceux exposés dans

les sections antérieures. eongeeljemeé 
4e noM ainsi di 

ici bas eu v 
Le tsèa-haut r 

quelques heure 
l’arbre la la vie 
pour In belle w 
viendra l’hiver < 
las ! il vient toi 

-noua famflra nou

théorie jointe à la pratique, ce que 
peut rapporter une terre cultivée 
avec méthode et système.

Lisez donc noire page agricole, 
amis cultivateurs, et ces consolants 
résultats seront le bonheur de votre 
famille.

J.G.E

$1200.00 en Prix* i « •

in і
1

Premières Semaillesca remonte wT; Jule Blanc
&

Зооґґіе? * - /

Four l’Exposition flaxibietnous diU « 3 ■m\ ion té 4a Dieu et 
aux pie4* ds not 

Mo* chers < 
s'envoilant, il» y 
eu des contrées ] 
tant hier encore 
Ma sautillaient di 
ebea et m becq 
vol rapide. De d 
grenaient au see 
m aujond’hui t 
L'air «et devenu 

k terre comme

JV. D. L. R. — Non» commen­
te™ en» térie de petite ertielu, » 
conclusions tris pratiqua, extraite 
d'une brochure due à ta pbune de M:
Geo. Boucher*, M. Фп/игаи і 
l'Bcoti f Agriculture de Ste-Anne 
de la Poeetüre. M. Bouchard vit' . .......

Outre les qualités intrinsèques ‘bs*‘ Vrieeje depeù pha "J*""” ^,eU” f* ■«
de. exhibit. i.,„ de duc a™, il al expérience datent questions et aux demanda de ren-des exhibit», leur apparence exté- ct.desfails, et un amour ardent pour 

t rieure et la manière du lesprésen. d» conte atricole. Mont ne doutons 
ter. sont lea plus grands facteurs qui 9** ea articles seront fouits ,-
dirigent le jugement des juges à La joirnée avait été radieuse 
1 xposition. Aussi brièvement que comme le» nombreux humaine qu*- 
possibie, je vais donner quelque» elle avait attirés à d,l

-Agricole •'і U. 1at •6- Bourses de chevaux, d’amateurs et fermiers
W^eUÜ -7 m9m

Les entres doivent être faites chez le secretaire ^ wiée 

société avant le 25 SEPTEMBRE.

SOINS A APPORTER DANS 
LAFRÉPARATION DES EXHI- У ■ ’ q ай;.*«aitLa dituetion de la Page Agrieol* Si•> v*

arignemente que i*s eultivàteura
voudront bien lui envoyer. ,. 

Adresser toute correspondance à 
Page Agricole,

Le Ifadawaek*. 
Edmundsteo, N. V.
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